
BULLETIN
DE LA . .

SOCIÉTÉ D’HORTICULTURE
DE L ’ARRO M SSEM ENT DE SENLIS

XIIe Volume. 

N» 23. — Novembre 1888 .

E X T R A ITS DU RÈG LEM EN T
A r t . 1. — ......  La Société admet dans son sein les personnes étrangères

à sa circonscription.
A r t . 9. — Tous les Sociétaires reçoivent le Bulletin mensuel.
A r t . 11. —  Les Membres titulaires et les Dames patronnasses paient 

une cotisation annuelle de 10 fr.
A r t . 12. — Toute personne désirant faire partie de la Société en qualité 

de Membre titulaire ou de Dame patronnesse devra en faire la demande au 
Président d’une Section, cette demande contenant déclaration d’élection de 
domicile à Senlis.

A r t . 15. — T out Membre qui voudra cesser de faire partie de la Société 
devra donner sa démission par écrit au Président de sa Section, assez à 
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D E  LA

Séance de la Section centrale

DU 4  NOVEMBRE 1 8 8 8 .

PRÉSIDENCE DE M. BROCHON, VICE-PRÉSIDENT.

La séance est ouverte à deux heures et demie.
Le procès-verbal de la de rn iè re  séance est adopté.

Sont adm is membres de la Société :

Madame M o r e l ,  à Senlis, dame patronnesse.
M M .  M o n r o s e , à  Y e r n e u i l .

V ü ib e r t  ( E r n e s t ) ,  à C r e il.

M a r t i n ,  député, à Ermenonville.
D e l y ,  conseiller d 'arrondissem ent,  à Nanteuil. 
R udault, maire , à Nanteuil.
D e l o i i m e , a d j o i n t ,  i d .

L e f e b v r e ,  agent-voyer, à Nanteuil.
D u b o i s , à  N a n t e u i l .

M o q u e t , maire, à  Chevreville.
B o n n a i r e , j a r d i n i e r ,  i d .

T h i o l , j a r d i n i e r ,  i d .

C a s t e l l a n t  (Auguste), au  Plessis-Belleville. 
D a u b i g n y ,  maire, à Versigny.
J a l l a r d ,  ja rd in ie r ,  à Fonta ine-les-Corps-Nuds. 
C a r t i g n y ,  ja rd in ie r  à Eve.
C i v i e r ,  ja rd in ie r ,  à Rozières.

Sont présentés :

MM. D a r r a g o n ,  proprié ta ire  à  Erm enonville.
D u f l o t ,  ja rd in ie r  chez M. Thir ion , à Senlis. 
L a r s o n n i e r ,  ren t ie r  à Crépy-en-Valois.

M. le Secrétaire-Général donne lecture de la correspon­
dance, com prenant :

1° Une lettre de M. Martin, député, dem andan t son admis- 
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sion comme m em bre de la Société. —  M. Martin é tant un 
ancien sociétaire, son admission est votée séance tenante.

2° Une lettre de M. Cliovel, sénateur,  offrant la somme de 
20 fr. pour une  médaille  à décerner  en son nom. —  Des 
rem erc iem ents  sont adressés à M. Cliovet, et il est décidé que 
la médaille offerte sera donnée au cours de l ’année 1889.

3° Une le ttre  de M. Chevallier, r em erc ian t  M. le P ré s iden t 
de son rapport sur  la b rochure  : l’H o r tic u ltu re  des R om ains, 
et se te rm inan t  par  l ’offre de deux nouvelles brochures. — 
MM. Testard et Lozel sont chargés de faire un  rapport su r  ces 
ouvrages.

4° Une lettre de M. le Préfet de l ’Oise, annonçant le vote 
p ar  le Conseil général d ’une subvention de 500 fr. en faveur 
de la Société. —  L’assemblée est heureuse  de rem erc ier  le 
Conseil général de sa sympathie, qui ne  peut que l ’encourager 
à de nouveaux efforts dans  le but que nous poursuivons : la 
propagation des m eilleurs principes horticoles.

5° Une lettre de M. Valadon, re la tan t  que la création d ’une 
section à Nanteuil est en très bonne voie.

6° Un rapport de M. Testard su r  l ’Exposition d ’horticulture 
d ’Enghien. — Lecture est donnée de ce rapport,  dont l’inser­
tion au Bulletin est votée par  acclamation.

M. Vantroys donne connaissance du voyage des membres 
du Bureau à Nanteuil.

M. le Secré ta ire -G énéra l lit son rapport sur  la visite faite 
par  les délégués de la Société au  château de Mello.

L ’assemblée adresse ses rem erc iem ents  à MM. Vantroys et 
Delamotte, et vote l’insert ion  de leurs travaux au plus p ro ­
chain  Bulletin.

M. Morel com m unique la décision prise par  Madame 
Chéron-Lavallée, de Précy, qui abandonne à la Société les 
lots qu ’elle a gagnés à la tombola.

Les membres présents,  à l’unan im ité ,  p r ien t  Madame
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Chéron de vouloir bien accepter  leurs sentiments de 
reconnaissance.

Il est procédé à la nomination des m em bres de la 
commission des finances et de la commission du règlement.

S o n t  é l u s  :
C om m ission  des finances.

M M. M o r e l , v i c e - p r é s i d e n t .
Mou Y.

T i r l e t .

C om m ission du  règlem ent.
MM. V a n t r o y s , v i c e - p r é s i d e n t .

L e b r a s s e u r .
L o z e t .
D e l m o n t .

Font partie  de droit de ces deux commissions, MM. Dela­
motte, secréta ire-généra l,  et Choquet, trésorier-central.

La séance se te rm ine par  le tirage de la loterie, se compo­
sant :

De plusieurs lots de magnifiques poires offertes par  notre 
dévoué et généreux P rés iden t ;

De plusieurs lots de pommes apportées par  M. Lozet, 
professeur.

Nous rappelons à nos collègues q u ’à la séance de Décembre 
au ron t lieu les élections générales, et nous les prions instam ­
m en t d ’y p ren d re  part.
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Section «le IVanteuil-Ie-IIamiouin.

L ’installation de la nouvelle Section au ra  lieu le D im anche  
Ü Décembre p rocha in , en séance présidée p a r  M. Thir ion , 
accompagné de plusieurs membres du Bureau central.

Nous prions nos collègues du canton de vouloir bien y 
assister, et de redoubler de zèle pour nous p résen ter  de 
nouveaux et nombreux adhéren ts .
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FORMATION D’UNE SECTION
à iVanteuil-le-IIaudouin.

C om pte-rendu  p a r M. V an troys, vice-président.

Le d im anche 21 octobre 1888, M. T hir ion ,  président de la 
Société, et MM. Vantroys, Delamolte, Macret et Lozet, ce 
d e rn ie r  professeur de la Société, sont allés à Nanteuil-le- 
Llaudouin, répondan t à l’aimable invitation de M. Valadon, 
qui a pris l’initiative de la réouvertu re  des cours d 'hort icu l­
tu re  dans le canton de N anteuil-le-Haudouin.

Après visite des ja rd in s  et déjeuner chez M. et Mme Valadon, 
qui ont été ple ins de délicates attentions pour leurs hôtes, 
les délégués de la Société se sont réun is  à deux heures ,  dans 
la salle de la justice de paix, sous la présidence de M. Delorme, 
proprié ta ire-cultivateur,  adjo in t au  m aire  de Nanteuil- le-  
H au d o u in .o ù  é ta ien t  présents un  assez grand nom bre de pro­
priétaires,  ja rd in ie rs  et institu teurs  du canton, et M. Valadon.

La parole a été donnée à M. T hir ion ,  qui a fait une 
conférence dans laquelle il a  exposé le but de la Société 
d ’horticulture et de son enseignement, les avantages m a té ­
riels d ’une culture  intelligenle du sol et les résultats certains 
obtenus dans différents endroits  p a r  l ’emploi des bonnes 
méthodes, et aussi l’utilité pour chaque p roprié ta ire  ou 
ja rd in ie r  des communications qui sont faites pour chacun 
dans les réunions mensuelles,  et, à l’appui de sa démonstration, 
M. Thir ion  a donné des exemples et des résumés de 
statistique qui sont des plus concluants.

Puis,  M. Lozet, professeur, a exposé somm airem ent des 
procédés à employer pour la plantation la plus avantageuse 
des arb res  à fruits, les soins à donner  au choix et à la prépa­
ration  du te rra in ,  et aux racines des jeunes sujets.

La séance s’est te rm inée par  un  appel chaleureux fait aux 
membres présents de s ’inscrire en nom bre suffisant pour

perm ettre  l ’ouver tu re  à Nanleuil d ’une section de la Société 
de  Senlis , e t  le résu lta t de cette visite et de la conférence a 
été la p résenta tion  et l ’inscription de nom breux  m em bres 
nouveaux.
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VISITE Dü DOMAINE DE MELLO
par les Délégués de la Société.

Ftapport de M. D elam otte, secréta ire-généra l.

Mesdames, Messieurs,
Une délégation du Bureau, composée de MM. Morel et 

Vantroys, v ice-présidents,  Delamotte, secréta ire-général,  et 
Lozet, professeur, accompagnée de MM. Bourbonneux, 
Vincent, Pecquet et Testard, nos collègues, répondan t à l ’in ­
vitation de M. le baron Seill ière, transm ise à M. Vantroys 
p a r  M. Le Sage, in tendan t  du  château de Mello, s’est rendue  
le d im anche 28 octobre de rn ie r ,  dans cette belle propriété , 
pour y visiter surtout la plantation de fruits à cidre.

M. Le Sage nous a t tendait  à la gare, et MM. Bultel, d irecteur 
des serres,  Carré, ja rd in ie r -ch ef  des ja rd ins  fruitiers et 
potagers, se m etta ient gracieusement à notre disposition pour 
nous guider  dans les parties du  domaine les concernant plus 
spécialement.

Beaucoup d ’en tre  vous connaissent la proprié té  de M. le 
baron Seill ière, e t vous com prendrez facilement avec quelle 
joie nous l ’avons parcourue, écoutant les explications de 
M. Le Sage qui, avec son amabilité bien connue, ne reculait 
devant aucune description pouvant nous in téresser.

Vous faire le récit de ce que nous avons vu me semble bien 
.osé; il au ra it  fallu une  p lum e plus savante et plus autorisée 
que la m ienne.

Vous d ira i- je  que les serres  sont splendides? Vous vous en 
doutez bien un  peu.



A côté d ’une belle collection de Crotons, toute une varié té  
d ’Orchidées cultivées d ’une façon orig inale et très agréable 
su r  de vieux troncs.

J e  ne  puis vous déta i l ler  les spécimens plus beaux les uns 
que les au tres  existant dans chaque se rre ;  je  serais d ’ailleurs 
bien em barrassé  : il y en avait trop et je  m ’y connais trop 
peu.

Je  vous citerai cependant les P h ilodendrons,  le Cleroden- 
dron , charm ante  plante avec ses fleurs blanches au centre 
rouge ; les plantes exotiques, le Quercus palestris , différentes 
varié tés  de P iver ,  le Quinquina, la Cannelle,  p lusieurs 
Caféiers et Thés, v ivan t  là comme chez eux et p rouvant q u ’on 
s’habitue facilement aux bons soins.

Mais ce que je  ne puis oublier, ce sont les magnifiques 
plantes  garn issan t la g rande  serre : des Agaves, des P a lm iers ,  
des Fougères, des Balantiums, des Chamerops, des Alsophilas, 
des Aspidistras à la taille gigantesque, et dont quelques-unes 
sont presque centenaires.

Nous saluons en passant les oiseaux de toutes les parties 
du  m onde hab i tan t  la volière, et nous arr ivons dans le verger  
des fruits à cidre.

M. Le Sage a fait deux p lantations à Mello, l ’une de
1,700 pieds d ’arb res  et l ’au tre  de 700 env iron .  La prem ière 
est éloignée de deux kilomètres, et le peu de temps dont nous 
disposons ne nous permet pas de nous y rendre .

C’est déjà bien joli un champ de 700 pommiers, et je  puis 
vous assurer  que vous ne rencontrerez  nulle p a r t  une p la n ­
ta tion d ’un an d ’une plus belle végétation. Toutes les pousses 
sont au  m in im um  de 0m20, une g rande  partie  a t te in t 0m40, 
et c’est à peine si 40 sujets ont péri.

C’est un résu lta t rem arquab le  su r  une aussi g rande  quan­
tité. Mais quels soins, Messieurs, dans la p lantation ! Quelle 
surveillance de tous les instants !

M. Le Sage fait creuser,  au moins un  mois à l ’avance, des 
trous de quatre  pieds carrés sur  0m60 à 0m80 de profondeur,
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et la te rre  en provenan t est divisée en deux parts  ; d ’un  côté, 
la bonne te rre  dans laquelle seront posées les rac ines ;  de 
l ’autre , celle qui serv ira  à combler. Les quatre  côtés du trou 
é tan t  creusés en-dessous, la  gelée désagrège la te rre  qui 
s ’émiette au  fond et p répare  en lit  t rès-m euble  pour  les 
racines.

La plantation  faite, chaque tige est entourée d ’un abri en 
paille fixé par  des liens et se rvan t à en t re ten ir  la f ra îcheur;  
l ’écorce ne se dessèche pas et la sève circule sans em pêche­
m en t aucun.

Le pied des a rb res ,  sur  la la rgeur  défoncée, est couvert 
d ’herbes sèches provenan t des pelouses fauchées l’été. Voyez 
comme rien  ne  se perd dans ce travail si bien compris : les 
pelouses reçoivent chaque année  une certa ine  quantité  d ’e n ­
grais ,  et ces herbes apporten t au  pied de l ’a rb re  une  partie 
de l ’engra is  q u ’elles ont reçu.

Tous les ans on défonce de nouveau et on remplace les 
herbes pourries par  les nouvelles récoltées.

M. Le Sage ne cultive que trois espèces de pommes : la 
douce-amère, le roquet et la pomme de Bénard ,  qui est tout 
à  la fois un  fru it  à couteau, à compote et à cidre.

Ces varié tés existent depuis près d ’u n  siècle dans la 
propriété ou celles avoisinantes.

P arfa i tem en t acclimatées, elles d o nnen t  une récolte abon­
dan te  et un  produit ne  la issant r ien  à dés ire r .

Nous descendons au polager par  des allées superbes, do n t  
une  p lantée de hêtres  rem arquables.

Nous visitons en passant la cham bre à ra is in .  Chaque 
grappe est accompagnée d ’un  ram eau ,  lequel est posé dans 
u ne  petite bouteille à moitié rem plie  d ’eau  et dont le fond 
contient un  m orceau  de charbon.

Double avantage : le raisin  se conserve très bien et chaque  
tige se ga rn i t  de racines. Les boutures sont toutes faites au 
prin tem ps.

Ce rapport  es t déjà bien long, mais comment ne  pas vous
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d ire  avec quel p la isir  nous adm irons les serres  à pêchers 
avec leurs arb res  splendides ; les serres à vignes encore 
garn ies  de leurs  fruits formant une voûte très agréable à 
voir ,  et les m urs  garn is  d ’arbres  de toutes espèces et dont les 
formes ind iquen t les soins apportés par  une bonne direction.

En quittant le potager, nous nous rendons au fruitier, dont 
nous ne pouvons que recom m ander la bonne disposition à 
tous nos collègues. Chaque espèce a sa case, et celles-ci sont 
construites de telle façon que l’œil em brasse le fruit sous 
toutes ses faces, ce qui perm et d ’enlever im m édia tem ent celui 
qui tendra it  à se gâter.

Les cases de dessous, reposant sur le p lancher,  contiennent 
toutes les espèces de pommes de te rre  cultivées dans le 
domaine,

Mais l ’heu re  s’avance et, quoique à regret,  il faut par t i r .
D irons-nous que nous avons vu la proprié té  de Mello.
Ce n ’est, pas en trois heures que l ’on visite un  domaine de

1,700 hectares, et puis si Mello est beau l ’hiver,  que doit-il 
ê t re  l ’été ?

A u s s i  a c c e p t o n s - n o u s  a v e c  e m p r e s s e m e n t  u n e  i n v i t a t i o n  

p o u r  l ’a n n é e  p r o c h a i n e .

Qu’il me soit permis, en te rm inan t,  d ’ê tre  l ’in te rprè te  de 
tous mes collègues en adressan t nos plus vifs et s incères 
rem erciem ents  à M. le baron S e i l l iè re ; à M. Le Sage, en  
compagnie duquel nous avons passé si agréablem ent quelques 
heures ,  ainsi q u ’à MM. Bultel et Carré, qui nous ont fait de 
la façon la plus aimable les honneurs  de leur  travail.
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EXPOSITION D’ENGHIEN
ORGANISÉE PAR LA SOCIÉTÉ DE MONTMORENCY, LE (8 AOUT 1888

L’Exposition générale  de la Société d ’horiiculture de Mont­
morency était organisée à Enghien-les-Bains ,  dans l’Etablis-

semenl des Eaux therm ales, mis à la disposition de la Société 
par  M. Joslé de Lamazière, directeur.

Vous avez bien voulu me désigner pour vous rep résen ter  à  

cette Exposition, qui a eu lieu au  mois d ’août d e r n ie r ;  j ’ai 
l ’h o n n eu r  de vous rend re  compte de ma mission.

Le ju ry  était composé comme suit :
MM. Remy père, horticulteur  à Pontoise;

Forgeot, hor t icu lteur-gra in ie r  à P a r i s ;
Delaville, ho r t icu lteu r-g ra in ie r  à  P a r i s ;
Port ier ,  architecte de l ’Aube;
B auer, du Fleuriste de la Ville de P a r is ;
Page, ja rd in ie r  chez M. Lebaudy, à Bougival ; 
Gouleau, ho rticu lteur  à Nantes ;
Maigret-Masson, de Beauvais, 

e t votre Délégué.
Voici la liste des principales récompenses décernées : 
Grand  prix d ’honneu r ,  un vase de Sèvres, offert par  M. le 

Ministre de l ’Instruction  publique et des Beaux-Arts,  e t  une 
prime de 30 francs de M. le Ministre de l’Agriculture :

M. Rothberg, pépiniériste  à Gennevilliers. pour ses re m a r ­
quables conifères, arbustes à feuillages persis lants  verts  et 
panachés, ses rosiers, ses roses coupées et ses arb res  fruit iers  
formés.

Prix  d ’ho n n eu r ,  m édaille d ’or, offerte par  le Conseil géné­
ral,  et une prim e de 30 francs de M. le Ministre de l ’Agri­
culture :

M. Mousseau, ja rd in ie r  chez M. Koller, à  Enghien, pour 
ses p lantes  de serres, ses bégonias à feuillage, ses coleus et 
ses fruits.

Médaille d ’or du Conseil général :
M. Krasensky, pépiniériste  à Monllignon, pour ses coni­

fères, arbustes à feuilles persis tan tes  vertes et panachées, 
ses roses coupées et arbres  fruitiers formés.

Médaille d ’or, offerte par  la ville d ’Enghien :
M. Crém ont jeune ,  hor t icu lteur  à  Sarcelles, pour ses
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ananas ,  pommiers nains en pots, fraisiers des quatre  saisons 
et ses trois corbeilles de pèches.

Médaille d ’or, offerte par le Conseil municipal d 'Enghien  :
M. Mouchet, horticulteur  à Enghien,  pour ses plantes de 

serres, gloxinias, et sa mosaïculture.

Médaille d ’or, offerte par  les Dames patronnesses de la 
Société :

M. Poirier ,  horticulteur  à Versailles, pour ses pelargoniums 
zonales à lleurs simples, doubles, et son semis Alfred Marne.

Médailles d ’or :
M. Morin, hor t icu lteur  à Enghien,  pour ses bouquets, 

corbeilles et vanneries  garnies.
M. Verrière, ja rd in ie r  chez M. Lemaitre , à S a in t-G ra lien ,  

pour  ses plantes de serre chaude, fuchsias, staticées, et ses 
fruits.

M. Achille Cochin, cultiva teur  à Gennevilliers,  pour son 
lot de légumes.

M. Hyacinthe Rigault, cultivateur à Groslay, pour ses 
rem arquables  pommes de terre.

M. Octave Dubois, agriculteur  à Taverny, pour sa rem ar­
quable collection de céréales.

M. Millereux, d irec teur de l’Exploitation agricole d ’Andilly, 
pour l’excellente qualité du lait qu ’elle produit.

Un diplôme d ’honneur  avec félicitations du ju ry  :
M. Chartier ,  p résiden t de la Commission de l’Exposition, 

pour ses plantes de serre ,  exposées hors concours, compre­
n an t  : fougères, adiatum, phénix  impatiens sultani,  et su r­
tout l’adiatum m acrophylla foliis variegatum.

Médaille d ’or, avec félicitations du ju ry  :
M. Clozier, d irec teur  de l ’Ecole com m unale de l ’Isle-Adam, 

pour son musée scolaire et dessins.

Médaille d ’or :
M. Anfroy, treillageur à Andilly, pour ses treillages, pers­

pectives, paillassons et paniers à orchidées.
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M. Leblond, constructeur à Montmorency, pour ses serres 

perfectionnées et ses châssis.
Des médailles de vermeil ont été en outre a ttr ibuées à 

MM. Dallemagne, F rancin ,  Rigault, Debuire, Caron, Deguiry, 
Cazier, Clavier, Loudet, Saluisant,  et un g rand  nom bre de 
médailles d ’argent mises à notre disposition ont été décernées 
aux nombreux exposants qui,  par  leurs apports, avaient été 
jugés dignes de cette récompense, et qui pour la p lupart  
cherchent dans l ’industrie  les moyens d ’a ider  l ’horticulture 
dans ses travaux.

Je  te rm inera i ,  Messieurs, en adressan t tous mes rem er­
ciements à la Société d ’horticulture  de Montmorency, pour 
l’accueil cordial qu ’elle a fait à votre représen tan t.

A. T e s t a r d .
Senlis , 4 novem bre 1888.
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TRAVAUX DU MOIS DE DECEMBRE
Les travaux  arboricoles sont les mêmes que le mois pré­

cédent, c’est-à-dire q u ’on continue les défoncements, les 
plantations et la taille, s’abs tenan t néanm oins de faire les 
deux dern ières  opérations quand  il gèle ou qu ’il neige.

Il faut penser  à abr i te r  les végétaux sensibles à la gelée, 
pr incipalem ent ceux qui ont été déplantés et mis en jauge 
en a t tendan t leu r  p lantation définitive; plus particuliè rem ent 
encore les jeunes  plants et les semis faits pendant l’automne. 
On les couvre avec du  fumier sain non humide, des litières 
d ’herbes sèches ou des feuilles également bien sèches.

Si le temps le permet, on s’occupe de semer à dem eure les 
graines dures, ou bien encore de les mettre en stratification, 
opération qui consiste à  m ettre  au  fond d ’un vase quelconque 
un lit de sable, puis un  lit de graines, que l’on recouvre d ’un 
second lit de sable, et ainsi de suite ju sq u ’à complet épuisement



des graines dont on dispose. La dim ension du  vase sera 
toujours combinée avec la quantité  de g raines  disponible, de 
façon à ce q u ’il soit plein. On en te r re  ce vase ainsi p réparé ,  
à l’abri d ’un m u r  au midi, à  une profondeur suffisante pour 
que ni la gelée, ni l’hum idité  ne l ’atteignent.

L ’époque d ’ensem encem ent venue, on déterre  le vase, et 
si on a affaire à de grosses graines (exemple : le gland, le 
m arron ,  le noyau d ’am ande),  on les débarrasse  du  sable qui 
les entourent,  puis on les plante une  à une en ligne à des 
distances déterm inées ; si, au contraire,  ce sont des graines 
m enues,  on les sème, soit en ligne, soit à la volée, sans 
chercher  à les débarrasser  de leur  sable, ce qui du reste 
sera it impraticable.

Ainsi, les graines osseuses, comme le rosier, le néflier, les 
graines à fécules, le g land, le m arron ,  le noyau d ’am ande 
de p run ier ,  de m erisier ,  de m abaleb  ou Sainte-Lucie, enfin 
toûtes les graines à germ ination lente doivent être  soumises 
à la stratification, à cause de certains avantages que déjà nous 
avons indiqués aux travaux de ja n v ie r  et que le lecteur 
voudra  bien revoir.

Aussitôt après la chute des feuilles,  on visite les arb res  pour 
recueill ir  les nids de chenilles qui se voient alors facilement; 
on les dé tru i t  en les m ettan t  au feu. On profite d 'un  temps 
humide, et doux pour commencer à appliquer aux arb res  les 
soins de propreté : le raclage des mousses et lichens, des 
vieilles écorces, le lessivage des écorces jeunes,  mais dont 
l ’épiderme se trouve couvert de larves. Ces opérations seront 
suivies d ’un prem ier  chaulage ,que  l ’on répé tera  une  ou deux 
fois pendan t le repos de la végétation, su ivant que l’a tm o­
sphère, plus ou moins hum ide ,  a u ra  désagrégé l’un de ces 
chaulages.

Nous recommandons de ne  pas négliger ces soins, car ils 
procurent,  dans la p lupa r t  des cas, la santé aux arbres malades 
et détru isen t bon nom bre d ’insectes ennem is de nos futures 
récoltes. Ch a r l e s  L o z e t .
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C o m p a g n i e  A n g l a i s e  d ’A s s u r a n c e s  s u r  l a  V i e ,  

é t a b l i e  e n  F r a n c e  d e p u i s  1 8 S 4 .

Propriétés françaises cle la Compagnie G R E S H A M  :

2, rue Halévy, place de l’Opéra;

30, rue de P rovence; — 8, boulevard des Capucines.

Actif : 94.-408.165 francs.
-------6 0 0 1 0 3

Assurances proposées à la Compagnie pendant les 

trente-huit dernières années, près de :

UN MILLIARD CINQ CENTS MI LLIONS DE FRANCS

Sommes payées par la Compagnie 

depuis Vorigine, 1848, ju sq u ’au 30 Juin 1886, près de : 

1 78  MILLIONS DE FRANCS
 — = S > 2 = » - 0 — = 3 0 — ——

Assurances sur la vie entière, mixtes et à terme fixe.

Rentes viagères immédiates,
aux taux de 10, 12, 15 et 17 pour cent suivant lJdge, 

payables au cours dans toute lJEurope.

Agent Général ;

j\r. GRISON, h Creil.

Conformément au Règlement, 

les Leçons d’horticulture sont suspendues 

pendant le mois de Décembre,



AVIS
Tarif des Annonces.

Depuis le 1or ja n v ie r  1885, M. Paye 11 est concessionnaire de 
la  publicité à faire par  la voie du Bulletin, dans lequel il est autorisé 
à insé re r  des feuilles d ’annonces de toute na tu re .

Les tirages supplémentaires du Bulletin (préalab lem ent autorisés 
p a r  la Société), a insi que les encartages, seront également 
confiés aux soins de l’im prim eur.

Toute dem ande de publicité lui sera donc adressée.
Les Sociéta ires seuls  con t inueront à jou ir  du ta rif  réduit .

P o u r  un e  Case :
1 f o i s .......................  2 f r . o 0  : (5 fois de suite. . . 10 »»
3 fois de suite. . . 6 »» | 12 fo isd esu i te .  . . 18 fr.
Ils au ron t également un  rabais  dç 23 0/0 su r  les encartages et 

tirages supplémentaires, à la condition toutefois que leu r  publicité 
n e  se rapporte  qu ’à l ’horticulture, arts  et industries  s’y ra t tachant,  
vente et location de ja rdins .

La Société continuera  à insé re r  gratuitement- su r  la couverture, 
les dem andes d ’emploi faites p a r  les ouvriers ja rd in ie rs .

Exposition permanente.
La Société vient de décider que MM. les Fabricants et Marchands 

d ’objets d ’ar t  décoratif et accessoires de ja rd in ,  pourra ien t  être  
autorisés à  exposer g ratu i tem ent au  ja rd in  de la Société des 
spécimens de leur  industrie  (avec indication de leu r  adresse).

En faisant leu r  dem ande au P rés iden t ,  ils ind iqueront la 
nature ,  le nombre et la dimension des objets à exposer.

Les dits objets ne pourron t sé journer moins d ’une année.
La Société ne p rend  à leur égard aucune responsabilité.

Affichage.
La Société vient d ’affecter une partie des m urs  de son ja rd in  

à l ’affichage de MM. les Horticulteurs et Fabricants  d ’objets 
d ’a r t  et d ’industrie  horticole.

Un cadre spécial recevra les affiches de ven te  et location de 
champs, fermes, ja rd ins ,  parcs et immeubles de MM. les notaires 
et avoués et des particuliers.

H y aura  de ce fait à payer à la Société une redevance calculée 
su r  la g randeu r  de l’affiche et le temps q u ’elle devra  y sé journer.

.Tus de Tabac.
Messieurs les Sociétaires peuvent se p rocurer  du  jus  de tabac 

au  siège de la Société.
S ’a d r e s s e r  à  M. L o z e t , j a r d i n i e r - p r o f e s s e u r .

Messieurs les Sociétaires qui dés irent compléter la collection des 
Bulletins de la Société, peuvent s’adresser  à  M. D e s l a n d e s , 
bibliothécaire. —  Coût de chaque année,  2 fr.


